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Le Journal des élèves du Lycée Louis
Pasteur,
qui était jusqu’ici entièrement ré-
digé par les élèves est désormais
également mis en maquette par cer-
tains d’entre eux, qui se sont ainsi
initiés à la mise en page.

Ce numéro réserve
d’autres surprises, à
travers l’imagination
fertile des élèves qui
nous plongent dans
l’univers du fantsa-
tique... au coeur de
l’établissement.
Bonnes lectures !

Laurent Chaumette,
coordinateur.



Je	m’appelle	Salma	Bouzidi		j’ai	14	ans.
Je	suis	née	le	5	avril	2000	en	Tunisie.	J’habite
au	Bardo.	A	l’école,	je	n’ai	pas	de	matières
préférées	mais	je	déteste	la	musique,	c’est	un
peu	ennuyeux.

Je	n’ai	qu’un	seul	objectif	pour	mon
avenir	:	faire	le	tour	du	monde	(mais	pas	en
80		jours).	J’adore	voyager	et	surtout	parler
d’autres	langues.	Mais	ce	que	j’aime	le	plus
c’est	être	avec	mes	amis,	passer	de	bons	mo-
ments,	rigoler,	raconter	des	histoires…	

Je	voudrais	être	une	architecte,	c’est	le
métier	de	mes	rêves.	J’espère	vivre	dans	un
monde	meilleur	mais	cela	nécessite	de	meil-
leurs	mentalités,	la	solidarité,	l’amour,	le
courage.

Je	suis	Nizar	Fakhfakh	et	j’ai	14	ans.	Jeviens	du	Lycée	Louis	Pasteur	et	cette	année,	jesuis	en	4ème2.	J’aime	plusieurs	matières	comme	lesSciences	de	la	Vie	et	de	la	Terre,	les	sciencesphysiques	et	l’espagnol.	Je	voudrais	bienêtre	chirurgien	ou	archi-tecte	plus	tard.	Ma	cou-leur	préférée	est	le	bleu.	J’aime	plusieurschoses	dans	la	vie	maisla	meilleure	chose	quime	plait	c’est	dormir	car-cela	me	permet	de	me	re-laxer	et	de	rêver	d’unmonde	fantastique	etmeilleur.J’adore	aussi	latechnologie	car	c’est	in-novant	et	j’aime	appren-dre	de	nouvelles	choseschaque	jour.	Je	détesteles	insectes.	Je	préfèreêtre	entouré	d’amis	plu-tôt	que	d’être	seul.

Je	m’appelle	Hédi	Nemer.	J’ai	douze	ans
et	je	viens	de	Kélibia.	J’aime	jouer	aux	jeux
vidéo,	jouer	au	football	avec	les	voisins,…

Je	déteste	être	obligé	de	faire	des	travaux	ou
des	devoirs	nombreux	et	durs.	Pour	un
monde	meilleur,	je	pense	qu’on	devrait	ou-
blier	l’égoïsme	et	s’entraider,	comme	dans
une	fourmilière.	

Mon	endroit	préféré	dans	la	nature	est	la
montagne,	ma	couleur	préférée	est	le	bleu-
vert	foncé.

Bonjour,	je	m’appelle	Youssef	Bouzouita,
J’ai	12	ans	et	je	suis	en	6ème.	Je	viens	de	la	FON-
DATION	BOUEBDELLI.	Mon	premier	jour	au	col-
lège,	J’avais	le	trac	de	découvrir	un	nouvel	endroit
où	je	serais	presque	tous	les	jours,	de	nouveaux
profs	et	amis.	Ma	matière	préférée	est	l’informa-
tique	car	j’adore	tout	ce	qui	est	électronique	et
j’aime	aussi	beaucoup	le	bricolage.	Moi,	j’aime
tous	les	gens	qui	sont	généreux	et	gentils.	Pour
que	tout	le	monde	soit	heureux,	j’adorerais
construire	des	endroits	pour	les	pauvres	sans	tra-
vail.	J’apprécie	la	couleur	bleue.

A  v i s a g e s  d é c o u v e r t s
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Nom	:	Zghal	Prénom:	Selima	AGE	:	14
ans

Lieu	de	naissance	et	date	:	Tunis,
19/05/2000

Adresse	:	Mutuelle	Ville.

Matière	préférée	:	Dessin

Ce	que	j’aimerais	devenir	plus
tard	:	scientifique	(peut-être
spécialisée	dans	la	biologie	ma-
rine)

J’aime	:	Le	dessin,	la	peinture,
le	chocolat,	rire	avec	mes
amies,		regarder	des	séries.

Je	déteste	:	les	devoirs

Si	on	me	demandait	de	choi-
sir	entre	l’amitié	et	la	solitude
je	choisirais	les	deux	car,	certes	l’ami-
tié	a	une	place	très	importante	dans
la	vie,	mais	des	fois,		on	a	besoin	d’être	seul
pour	pouvoir	réfléchir	..

Activité	:	gymnastique
rythmique.	Couleur	pré-

férée	:	rouge

Si	chaque
citoyen
parvient	à
accepter
les	avis	des
autres

alors	le	monde	sera
meilleur

"Je	m'appelle
Saighi	Nibelle

et	j'ai	14	ans.	Je	suis	en	4ème	2	au	Lycée
Louis	Pasteur.	Ma	matière	préférée	est	SVT,	je
suis	intéressée	par	la	science	et	l'anatomie
c'est	pour	cela	que	plus	tard	j'aimerais	être
médecin.	La	matière	que	je	déteste	le	plus	est
le	sport.	J'aime	bien	les	animaux	surtout	les
chevaux	;	d'ailleurs	je	pratique	l'équitation.
J'ai	une	phobie	des	serpents,	je	déteste	me
réveiller	tôt	le	matin.	J'adore	regarder	la	télé
en	buvant	un	bon	chocolat	chaud.	Ma	couleur

préférée	est	le
violet."

Je	m'appelleSaraKhayati,	j'ai14	ans	et	jesuis	née	àTunis.Ce	quej'aime	leplus	dansla	vie	c’estvoyager,	etdécouvrirde	nouvelles	cultures,	fairede	nouvelles	rencontres,	explorer	différentshorizons	dans	le	monde.	J'adorerais	partager	cesmoments	avec	mes	amies,	pour	créer	des	souve-nirs	que	je	chérirais	tout	au	long	de	ma	vie.Plus	tard,	je	voudrais	devenir	médecin	ou	archi-tecte.Pour	moi,	un	monde	meilleur	serait	un	mondeoù	la	paix	et	l'égalité	régneraient.
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Bonjour	à	tous,	je	m'appelle	Syrine	Mestiri.	Jeviens	d'avoir	14	ans	en	décembre.	Je	suis	suppo-sée	vous	parler	de	ce	que	j'aime	et	ce	que	jen'aime	pas...	Et	bien,	je	vais	le	faire.	Trois	chosesque	j'aime	plus	que	tout	au	monde	sont	le	cho-colat,	les	glaces	et...	ma	guitare.	Je	les	aimemême	plus	que	mon	meilleur	ami	et	il	le	sait	trèsbien.	J'aime	aussi	la	mode	mais	je	préfère	metrouver	un	style	propre	à	moi.	Ce	que	je	détestele	plus	c'est	qu'on	me	dise	ce	que	je	dois	faire	ouque	je	rêve	trop.	C’est	peut	être	vrai	mais	la	sa-gesse	est	d'avoir	des	rêves	suffisament	grandspour	ne	pas	les	perdre	de	vue.	Je	déteste	aussiles	gens	hypocrites.	Je	préfère	une	vérité	amèrequ'un	mensonge	qui	fait	plaisir.	Je	n'aime	pasnon	plus	la	"routine".	Comme	on	dit	"une	aven-ture	dangereuse	est	beaucoup	mieux	qu'uneroutine	mortelle".	On	ne	sait	pas	quand	onmourra.	C'est	pour	cela	que	je	dis	toujours	qu'ilfaut	vivre	comme	si	la	mort	était	pour	demain	etpenser	comme	si	l'immortalité	était	en	nous.	Lavie	est	beaucoup	trop	courte	et	belle	pour	êtregachée...	Une	dernière	chose,	j'aime	bien	aiderles	gens	et	dés	qu'il	y	a	une	cause	à	soutenir,	je	lefais.Merci	d'avoir	lu	!

Je	m'appelle	Khadija	Ghariani,	j'ai	15	ans	je
suis	en	4ème,	je	viens	du	lycée	Louis	pasteur.
Moi,	mes	matières	préférées	au	lycée	sont
l'anglais	et	l'espagnol,	j'aime	beaucoup	ces
deux	langues.	Plus	tard,	je	voudrais	bien	être
architecte.	Dans	la	vie,	j'adore	sortir	avec	les
amis,	faire	du	sport,	écouter	de	la	musique	et
surtout	danser.	Et	ce	que	je	déteste	le	plus
dans	la	vie,	c'est	probablement	l'école,	c'est
très	ennuyant,	je	dirais	même	plus,	c'est	très
très	très	ennuyant.	Ma	couleur	préférée	c'est
le	bleu,	c'est	une	très	belle	couleur	je	trouve.
Sinon,	des	fois,	j'ai	quelques	moments	de	so-
litude.	Je	pense	que,	pour	que	le	monde
change,	il	faudrait	plusieurs	années,	même
plus,	plusieurs	siècles,	mais	bref,	ce	que	je
voulais	dire	c'est	qu'il	faudrait	changer	la
mentalité	de	quelques	gens,	et	peut	être	leur
faire	un	lavage	de	cerveau	en	passant	;	il	fau-
drait	aussi	apprendre	aux	gens	a	économiser
et	à	éviter	le	gaspillage	des	choses,	et	il	faut
aussi	arrêter	la	pollution,	sinon	ça	serat	la
catastrophe	dans	quelques	années.

Je	m'appelle	Meriem	Ayari	,	j'ai	12	ans	je	suis
une	élève	de	la	fondation	Bouebdelli	et
j'étudie	à	Louis	Pasteur	,	c'est	un	collège
que	j'adore.	Ma	passion	c'est	le	chant	et
quand	je	grandirai	je	voudrais	exercer
beaucoup	de	métiers	;	actrice,	chanteuse
et	avocate.	Mes	matières	préférées	sont
l'art	plastique	et	le	français.	Mon	plat
préféré	c'est	:	la	pizza	et	le	plat	que	je
déteste	le	plus	au	monde	c'est...	le	ca-
viar.	Mon	livre	préféré	c'est		"	la	biblio-
thécaire	"	de	Anne	duguel	.	J'adore	le
film	de	Marry	Poppins. Ma	chanson	pré-
férée	c'est	"	Cut	",	ma	couleur	préférée
c'est	le	noir	(et	le	rouge). Ce	que	je	dé

teste	le	plus	au	monde,	ce	sont	les	men-
songes. A	mon	avis	ce	qui	pourra	chan-
ger	complétement	le	monde	c'est
l'existence	des	dinosaures. Je	préfère
être	avec	des	amies	qu’être	seule,	mon
animal	préféré	c'est	le	lapin	et	j'attends
de	la	vie	de	nombreuses	aventures,	des
études	et	du	bonheur. J'aime	aider	les
gens	et	les	faire	sourire,	j'aime	étudier,
j'adore	la	vie	et	voilà	qui	je	suis	!
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Bonjour	et	bienvenue	dans	le	journal
des	élèves	du	lycée	Louis	Pasteur.	Chers	lec-
teurs,	je	vous	invite	à	me	découvrir.	Tout
d'abord,	je	m'appelle	Molka	Ghédira,	j'ai	11
ans	et	je	suis	en	6ème	2	.	Du	CP	jusqu'au
CM1,	j'ai	étudié	à	l'école	primaire	Hannibal.
En	CM2,	c'était	à	l'établissement	français
René	Descartes.	Mon	premier	jour	au	lycée	a
plutôt	été	dur	puisque	je	ne	connaissais	per-
sonne.	Tous	les	élèves	avaient	des	relations
amicales	à	l'exception	de	moi.	En	ce	moment,
toutes	les	matières	m'enchantent	et	je	n'ai
aucun	penchant	pour	une	matière	particu-
lière.	J'aime	bien	étudier	en	classe	et	à	la
maison.	Je	trouve	que	le	fait	de	lire	des	livres
compliqués	écrits	par	des	philosophes	ou
des	dramaturges	comme	Victor	Hugo	est	très
instructif.	Cela	me	permet	de	jouir	de	la
quiétude	qui	m'entoure.	J'aime	bien	être	avec
des	ami(e)s	confiant(e)s	et	fidèles.	Mais	cha-
cun	a	ses	moments	de	solitude	pendant	les-
quels	on	médite	paisiblement.	Je	déteste	voir
les	enfants	innocents	souffrir	de	la	pauvreté,
de	la	délinquance	et	de	la	violence.	Le	monde
serait	meilleur	s'il	n'y	avait	pas	de	gens	cu-
pides,	narcissiques	et	surtout	pervers	et	in-

justes.	Il	serait
aussi	préférable
qu'il	y	ait	plus
de	gens	dé-
bonnaires.

J’ai	décidé	de
me	présenter	à
vous	élèves,	parents	qui
que	vous	soyez,	à
travers	ce	journal
du	lycée.

Je	m’appelle
Hedi	Ka-
moun,
j’ai	12
ans	et
c’est	ma
première
année	ici	au	col-
lège	Louis	pasteur.
Plus	tard	j’aimerais	faire	le	tour	du	monde.

Les	bidonvilles	de	l’Inde,	le	Loop	de	Chicago,le	cornichon	de	Londres	et	les	savanes	del’Afrique	du	Sud.	C’est	tout	ce	dont	je	rêve.	Mapassion	est	le	tennis.	Je	pratique	ce	sport	depuishuit	ans.	Je	suis	aussi	la	NBA.	J’adore	les	actionsspectaculaires	et	l’ambiance	des	terrains	améri-cains.	Dans	la	viej’adore	rire	etdiscuter	avecmes	amis.Mon	acteurpréféré	estKev	Adamsdans	lasérie	Soda.Il	fait	aussidu	one	manshow	etj’adore	sessketchs.	Jepense	quela	chose	quipeut	chan-ger	lemonde	c’estle	ctrl+z	(le	fait	d’annuler	une	action	sur	ordina-teur).	Ca	facilitera	vraiment	la	ve.	Ma	couleurpréférée	est	le	rouge	car	je	pense	qu’elle	reflètemon	caractère.	J’attends	de	la	vie	qu’elle	me	sou-rit	et	de	réussir	tout	ce	que	j’entreprends.
Bonjour	je	m'appelle	Elyes		Dachraoui

je	suis	agé	de	douze	ans	je	viens	de	l'école
Chevreul	qui	se	situe	en	TUNISIE.	J'ai	passé
une	meilleur	journée		avec	mes	nouveaux	ca-
marades	dans	mon	nouveau	lycée	Louis	Pas-
teur	qui	appartient	à	la	fondation
Bouebdelli.	Ma	matiére	préférée	est	l'his-
toire	Géographie	en	Français,	les	mathéma-
tiques,	le	français,	la	technologie	et
l'informatique.La	matière	que	je	déteste	est
l'arabe.Dans	la	vie	je	détesterais	être	récep-
tionniste	:	je	préfère	être	un	pilote	de	ligne.
La	couleur	que	j'aime	est	le	bleu	marine	et	le
noir.	J'aime	travailler	dans	la	solitude.	Mes
loisirs	sont	de	pouvoir	pratiquer	un	sport.
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prénom	:	Yasmine	

Lieu	de	naissance	:	Tunis

Age	:	14ans

Classe	:	4eme	

Matières	détestées	:	Math	et	Espagnol

Matières	préférées	:	SVT	et	arts	plastiques	

Amitié	:	j’ai	beaucoup	d’amis	au	collège	qui
me	respectent	et	qui	m’aident	et	heureuse-
ment	qu’il	n’y	a	pas	beaucoup	de	problèmes
dans	notre	classe	cette	année.	

Ce	que	j’aime	:	musique,	chant,	astronomie,
dessin,	amis,	réseaux	sociaux,	vacances,
voyages

Je	m'appelle	Ons	AMEUR	et	je	suis	une	ly-
céenne	en	classe	de	seconde.

Avant,	j'habitais	aux	Etats-Unis	puis	à	l'âge
de	neuf	ans	je	suis	venue	en	Tunisie.

Ce	qui	me	plait	dans	ce	pays	au	nord	de
l'Afrique	c'est	le	climat	mais	aussi	la	gentil-
lesse	des	Tunisiens	qui	sont	très	accueillants.	

J'aime	beaucoup	la	nature	qui	est	mise	en
évidence	à	Sidi	Bou	Saïd;	c'est	mon	endroit
préféré	à	Tunis.

Contrairement	à	la	plupart	de	mes	amis,	je
n'ai	pas	de	cou-
leur	préférée	ce-
pendant	je	me
trouve	souvent
en	tenue	de	cou-
leur	vive	et
claire.

Je	suis	pas-
sionnée	par
les	avions	et
je	veux	deve-
nir	ingénieur
en	aéronau-
tique.

Pour	moi,
un	monde
parfait	est
un	monde
où	règne
la	paix	;	un	monde
où	il	n'y	a	pas	de	guerres,	où	tout
le	monde	s'accepte	et	ne	se	juge	pas	les	uns
les	autres.	

Je	pense	que	les	gens	doivent	prendre	un
moment	pour	apprécier	et	remercier	Dieu
pour	tout	ce	qu'ils	ont.

Nom	et	prénom	:	Essid	Yasmine; Classe	:
4ème	1;	Age	:	14	ans; Date	de	naissance	:	02
aout	2000;	Adresse	:	Manar	II;	Famille	:
deux	parents	et	une	petite	sœur;	

Loisirs	et	passe-temps	:	jouer	aux	échecs,
faire	des	peintures,	lire	des	livres,	regarder
des	films,	jouer	du	piano.



Je	m'appelle	Khalil	Majoul,	j'ai	16	ans
et	j’étudie	en	classe	de	seconde	au
lycée	Louis	Pasteur.	Ma	couleur	préfé-
rée	est	le	rouge	quant	à	mon	plat	pré-
féré	c'est	le	Lablabi.

Ce	que	j'aimerais	faire	plus	tard,	après
avoir	terminé	mes	études	c'est	de
commencer	par		trouver	un	travail	qui
me	permettrait	de	vivre	dans	de
bonnes	conditions.	Ensuite	pourquoi
ne	pas	voyager	vers	quelques	pays	que
je	ne	connais	pas	beaucoup	pour	dé-
couvrir	ces	endroits	et	leurs	cultures.

Je	m'appelle	Loussaief	Wassim.	J'ai
quinze	ans	et	je	suis	en	classe	de	se-
conde.	J'habite	à	El	Menzah	8.	Mon	plat
préféré	est	le	Lablabi	et	ma	couleur
préférée	est	le	bleu.	J'adore	le	football.
Mon	club	préféré	est	l'Espérance	Spor-
tive	de	Tunis.	J'aime	aussi	la	chasse	et
je	pratique	de	la	musculation.	Mes
films	préférés	sont	"Du	sang	et	des
larmes",	"The	Dictator"	et	"American
sniper".	J'adore	les	chiens.	Dans	l'ave-
nir,	je	voudrais	me
marier	avec	une	Al-
lemande	blonde	et
qui	aurait	les
mêmes	goûts	que
moi.	Enfin,	pour	un
monde	meilleur,	il
faudrait	baisser	les
prix	des	jeux	de
PS4	!

Je	m'appelle	Yosr
Samaali.	J'ai
presque	17	ans.	Je
vis	à	Manar	2,	à
tunis.	J'ai	un	frère,
futur	polytechni-
cien,		et	une	soeur,
future	ingénieure
en	énergies	renou-
velables.	Mon	père
est	homme	d'affaires,		ma	mère	est
inspectrice	d'arabe	et	des	Sciences	de
la	vie	et	de	la	terre.	J'adore	les	pizzas.
J'aime	la	couleur	noire.	J'aime	l'Alle-

magne	pour	son	peuple	et	sa	langue.
J'adore	les	chiens	et	les	chats.	J'aime	la
mode.	Je	hais	les	régimes	alimentaires.
Je	hais	encore	plus	l'école	et	surtout
les	repas	de	la	cantine.

Je	m'appelle	Hedi	Turki,	j'ai	16	ans,	je
suis	en	seconde.	J'habite	à	Sidi	Bou
Said.	J'aime	pratiquer	du	sport	au
lycée	mais	je	n'aime	pas	trop	travailler
en	classe.	Mon	plat	préféré	c’est	les
spaghettis	bolognaises	de	ma	mère.
Mes	passions	sont	le	sport	et	les	jeux
vidéos.	Mon	film	préféré	est	Don	Jon.
Mon	espoir	pour	le	moment	est	de	ter-
miner	mes	études	pour	un	jour	accom-
plir	mes	rêves	au	niveau
professionnel.

Dans	le	futur	je	souhaite	qu'il	y	ait	la
paix	entre	les	êtres	humains	et	que
règne	une	ambiance	de	sécurité	et	de
sérénité	pour	un	monde	meilleur.



Les élèves de 4éme ont la Nouvelle fantastiquela Nouvelle fantastique
au programme : ils l’ont invitée au lycée...
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Un lycée... fantastique...

Je	me	rappelle	de	ce	jour	comme	si	c’était
hier.		Un	jour,	alors	qu’on	était	en	pleine	sai-
son	d’hiver,		je	me	levais	comme	d’habitude
pour	aller	à	l’école	et	regardai	ma	montre,
elle	indiquait	7h30	du	matin.	Je	m’affolais
alors	et	me	préparai
pour	aller	au	lycée.	Ar-
rivé,	je	m’aperçus	que
les	fenêtres	des	portes
d’entrée	étaient	cassées
et	sans	surveillance.
J’entendis	alors	un
bruit	assourdissant	qui
me	fit	évanouir.	Je	me
réveillai	brusquement
et	me	rendit	compte,
plus	tard,	que	c’était
juste	un	mauvais	rêve.	

Je	vérifiai	alors	mon	ré-
veil	et	remarquai	qu’il
indiquait	la	même
heure	que	celle	de	mon
rêve.	Alors	le	cauche-
mar	se	répéta	à	nou-
veau	et	n’était	pas	prêt
de	finir.	Après	que
j’eusse	entendu	une
deuxième	fois	le	bruit
sourd	qui	m’effraya,
j’entrai	dans	l’établisse-
ment	et	je	ne	trouvai
personne.	J’allai	alors	à
l’administration	mais
elle	était	déserte.	Je	me
demandai	alors	si	ce
n’était	qu’un	jour	de	va-
cance,	mais	quand	je
montai	en	classe	et	ou-
vrit	la	porte.	Je	crus
alors	que	mes	yeux	me
trahissaient	:	le	profes-
seur	et	les	élèves
étaient	tous	figés	et	une
horloge	accrochée	au
mur	s’était	arrêter	de
fonctionner.

J’allai	vérifier	alors	les
autres	salles,	c’était	le
même	cas	partout.	Se-
rait-ce	juste	un	cauche-
mar	?	Etait-ce	pour	de
vrai	et	pourquoi	suis-je

le	seul	à	être	épargné?	Je	me	rendis	alors
compte	que	le	temps	s’était	arrêté	et	que
j’étais	le	seul	à	pouvoir	encore	bouger.	Je	sor-
tis	alors	du	lycée	et	je	fus	étonné	de	voir	que
tout	était	normal	dehors.	



Un lycée... fantastique...

Je	revins	alors	au	collège	et	je	me	demandai
comme	pourrais-je	être	utile	dans	cette	si-
tuation.	J’eus	soudain	une	idée	fascinante	et
extravagante	qui	pourrait	peut-être	m’aider	:
Je	devais	aller	dans	ma	classe	et	remonter	le
temps.	Soudain,	j’entendis	un	cri	qui	me	fit
sursauter	et	je	sentis	comme	un	frisson	qui
parcourut	tout	mon	corps.	

Mes	paupières	s’alourdirent,	je	commençais
à	bailler	et	je	m’évanouis.	Quelques	heures
plus	tard,	je	me	réveillai	brusquement	sur	un
canapé	devant	la	télé	qui	était	encore	allumé

en	pleine	nuit.	Je	me	demandai	alors	:	“que
fais-je	ici,	qu’est-ce	qui	s’est	passé	quand	j’ai
perdu	conscience	et	pourquoi	est-ce	que	j’ai
rêvé	de	ces	choses	?”	Je	me	rappelai	alors	que
ce	soir-là	,	j’avais	regardé	un	film	qui	racon-
tait	la	même	histoire	et	je	conclus	que	c’était
juste	une	hallucination	qui	me	hantait	mais
nul	ne	sait	ce	qui	s’est	vraiment	passé	et	ce
rêve	restera	toujours	un	mystère	insoluble.	



Un lycée... fantastique...

Céline Brooks était une nouvelle élève dans notre
classe. Ce n’était pas la plus agréable personne qu’on
puisse connaître : toujours seule, pas très loquace et
extrêmement rancunière.  Du fait de cette personnalité
non attractive, elle a du mal à s’intégrer dans son nou-
veau cercle d’amis…

Une nuit, à 21 heures, je revins au collège car j’avais
oublié mon classeur de français dans le casier. J’entre
par la porte principale et me trouve devant un long
couloir obscure ; je marche à petits pas incertains ;
soudain, j’entendis des sanglots entre-coupés et des gé-
missements. Je me rapproche hâtivement et, les yeux
exorbités, je vis Céline Brooks au cœur d’une salle de
cours pleurant toutes les larmes de son corps. J’entre
dans la classe pour la calmer, alors la souffrante diri-
gea ses yeux vers moi et la porte claqua d’un bruit sec.
Pendant sa fureur, une tempête éclata : une pluie tor-
rentielle bombardait les fenêtres, le tonnerre m’assour-
dissait les tympans et l’éclair clignotait… La nouvelle
leva la main et les tables se mirent à voler, bientôt sui-

vies des chaises et de la craie. Je me mis à crier, à hur-
ler usant toutes les forces de mes poumons et cette der-
nière brisa les verres pour me faire taire. Tout à coup,
je sentis une chaleur étouffante émerger du corps de
Céline : elle avait mis le feu à la classe ! Les flammes
rouges grandissaient en dévorant tout au tour de moi :
le tableau, les postes mêmes les murs n’ont pas été
épargnés. Ma vision se troubla, un mal de tête atroce
me faisait souffrir et je ne me rappelai plus rien……

Je me réveillai à la clinique deux jours après, le visage
encore couvert par les cendres de l’incendie. Une  pe-
tite silhouette timide apparut, apparemment celle de
Céline, et me dit : « Ce n’est pas fini ».

Yasmine Essid , Salma Farghali et Selim Jenhani.



Un lycée... fantastique...

La	cloche		comme	un	cri	strident	sonna	brus-
quement	annonçant	un	début	de	cours	qui
ne	semblait	avoir	aucune	fin,	et	surtout	un
contrôle	de	mathématiques	que	je	craignais
tellement	…		

Tout	le	monde	prit	place	dans	la	salle	de
cours.	J’étais	assise	toute	seule	au	fond	de	la
salle	dans	un	coin	incomparablement	obs-
cure	et	lugubre.	C’était	sans	doute	le	meilleur
endroit	pour	passer	ce	terrible	contrôle.	Mon
cœur	battait	à	tout	rompre	et	des	sueurs
froides	coulaient	à	flots	sur	mon	front.	

On	me	donna	ensuite	le	contrôle	:	quatre
pages	entières	avec	de	très	longues	opéra-
tions	et	des	figures	géométriques	qui	sem-
blaient	provenir	d’une
autre	planète…	Je	ne
savais	quoi	faire	ni	par
quel	exercice	commen-
cer.	Je	pris	alors	mon
brouillon	et	commen-
çais	à	gribouiller.	Je
levais	ensuite	ma	tête.
Tout	le	monde	travail-
lait	en	fronçant	les
sourcils.

Un	vent	glacial	souf-
fla	soudain,	les	ri-
deaux	s’envolèrent
prenant	une	forme
fantomatique,	la
porte	grinça	affreu-
sement	produisant
alors	un	son	sinis-
tre	et	aigu,	les	clefs
de	voiture	de	mon
professeur	com-
mencèrent	à	s’agi-
ter	tout	seul.	Mais
personne	ne	leva
la	tête.	J’étais	la
seule	bouleversée
dans	la	classe.	

Je	regardais	en-
suite	le	tableau
où	était	écrit
«bonne	chance»
en	blanc.	La	cou-
leur	des	mots
changea,	deve-
nant	rouge	écar-

late.	Puis,	ils	commencèrent	à	se	déformer
petit	à	petit.	Et…	je		lus	:	“contrôle	sans	fin” !!!	

Je	regardai	et	un	engourdissement,	une	sen-
sation	de		glace	pénétrèrent	instantanément
tout	mon	être.	Toute	mon	âme	fut	prise	d’une
horreur	intolérable	et	inexplicable.	Je	fis
tourner	ma	montre	et	c’était	encore	midi.
Non	ce	n’était	point	possible	!	J’étais	la	seule
dans	la	classe	à	apercevoir	cet	étrange	phé-
nomène	surnaturel.	C’était	sans	doute	le	fruit
de	mon	imagination	ou	peut	être	bien	serais-
je	folle	?	

MERIEM	RAJHI	ET	KHADIJA	GUARIANI



Mon	réveil	sonna,	il	était	huit	heures	moins
dix,	je	sursautai	de	mon	lit		d'un	coup.	Je	pris
le	premier	habit	qui	me	vint	à	la	main	et	sor-
tis	en	direction	du	lycée	Louis	Pasteur.

8:10-		Je	franchis	le	seuil	de	la	porte	et	ne	vis
que	la	surveillante	qui	me	demandait	quelle
était	la	raison	de	mon	retard.	Je	ne	pus	que
mentir	en	me	justifiant	:	je	m'étais	étranglée
avec	une	céréale	;	malgré	la	banalité	de	mon
excuse,	elle	fonctionna	quand	même.

8:20-		J'entrai	dans	la	salle	de	technologie	où
tous	les	yeux	étaient	"braqués"	sur	moi.	Mon
professeur	me	réclama	mon	mot	de	retard,	je
le	mis	en	effet	sur	la	table	et	m'assis	au	fond
de	la	classe.	Mon	regard	se	dirigea	vers	une
grande	maquette	:	c'était	bel	et	bien	la	ma-
quette		que	j'avais	réalisée	l'année	précé-
dente.	Un	petit	bouton	m'intriguait,	j'appuyai
alors	sans	hésitation.	Soudain,	je	rétrécis		et
devins	alors	une	toute	petite	créature. Je	crus

comprendre	que	j'étais	dans	un	monde	pa-
rallèle.	Mais	j'étais	encore	dans	le	même	bâ-
timent.	Les	seules	choses	qui	différaient
étaient	les	personnes.	La	sonnerie	retentit	.

Je	descendai	en	récréation,	les	lycéens
étaient	petits	de	taille	et	les	collègiens
étaient	gigantesques.	Notre	proviseur	distri-
buait	des	bonbons	à	tout	le	monde.

Je	partis	chercher	ma	meilleure	amie	et	lui
demandai	ce	qui	se	passait.	Celle-ci	ne	se
rendit	même	pas	compte	de	ma	présence	!
Intriguée,	j'allai	aux	toilettes	pour	me	regar-
der	dans	la	glace	et	à	ma	grande	surprise,	je
ne	vis	strictement	rien.	J’étais	devenue	aussi
transparente	que	l'eau.

Une	idée	me	vint	à	l'espritje	songeai		à	me
venger	de		tous...

Hela	Kenani

Un lycée... fantastique...



Nous étions le dix-huit du mois d’Octo-
bre. C’était un mardi après midi et on était
en cours de Français. La professeur parlait
de Guy De Maupassant, auteur de plu-
sieurs anciennes nouvelles. Nous l’écou-
tions, tout en étant calmes. Elle se
retourna pour écrire au tableau, quand
soudain, elle fit tomber la craie par terre.
Elle baissa la tête et resta immobile pen-
dant une trentaine de secondes. Nous
nous inquiétâmes et nous lui deman-
dâmes si elle allait bien.

Elle se pencha, prit
la craie et commença
à écrire du n’importe
quoi au tableau. Cela
semblait comme du
latin. Son écriture
était affreuse, et en
une minute, elle en-
vahit tout le tableau.
Nous ne comprîmes
rien et nous restâmes
figés, collés sur nos
chaises comme si
nous ne pouvions pas
nous en détacher.
Soudain, la profes-
seur se retourna : elle
ressemblait à un lion
déchainé. Ce n’était
plus elle: personne
ne reconnaissait
cette femme.

La sueur coulait sur son front comme un
torrent de pluie. Ses yeux avaient une cou-
leur rougeâtre. Son nez était écrasé et ses
dents, couleur jaune poussin. Elle portait
un tablier qui semblait être blanc aupara-
vant, mais il était tout tacheté de rouge.
On aurait dit du sang. Ses mains squelet-
tiques tremblaient. Ses doigts crochus
avaient une manucure horrible.  Marie,
qui était assise devant elle, éclata en san-
glot. Elle courut vers la porte et essaya de
l’ouvrir, mais en vain. Elle pleura de plus
belle. Alors je suis allée l’aider. Pendant
que j’essayais à mon tour d’ouvrir cette fi-

chue porte, je sentis quelqu’un me se-
couer par l’épaule.

J’ouvris tout à coup les yeux et je me trou-
vai assise, sur ma chaise. Je regardai au-
tour de moi, et je vis ma professeur qui
me dévisageait pendant que toute la
classe essayait de cacher leurs rires. Elle
s’exclama ensuite : «Alors, elle était bien
la sieste ?» Je baissai le visage, tout en
étant soulagée que ce n’était qu’un cau-
chemar.

Trabelsi
Yasmine
& Saighi
Nibelle

«La professeur se retourna :
elle ressemblait

à un lion déchainé.»

Un lycée... fantastique...



J’étais	dans	la	cour	de	récréation	quand
j’ai	rencontré	un	garçon.	Il	avait	les	yeux	vert
émeraude,	les	cheveux	châtains	nuancés	vers
le	blond,	un	sourire	lumineux	et	il	s’appelait
Dean.	Je	l’avais	rencontré	le	jour	de	la	ren-
trée	et	en	parlant	avec	lui,	je	sentais	qu’une
nouvelle	amitié	naissait.	Tous	les	jours	après
l’école	il	m’accompagnait	chez	moi,	mangeait
son	goûter	puis	s’en	allait	tranquillement
chez	lui.	Je	ne	connaissait	pas	sa	famille	et	ne
savais	pas	où	il	habitait,	

Dean	me	semblait	bien	étrange	parfois,
j’avais	toujours	l’impression	que	mon	ami
était	un	fantôme,	il	était	assez	bizarre	et
avait	tendance	à	s’éclipser	sans
raison	ou	à	se	refermer
sur	lui	même	à	chaque
fois	que	je	voulais
parler	de	sa	fa-
mille,	comme	si
il	gardait	un	si-
nistre	secret,
mais	à
chaque	mo-
ment	de
doute,	je	me
mettais	à	rire
de	l’absurdité
de	cette	idée,
et	puis,	c’était
sûrement	dû	à
mon	manque	de
sommeil	excessif	ou
encore	au	fait	que	je
boive	beaucoup	de	café	pour
supporter	mes	longues	journées	de	cours.	

Un	jour,	ma	meilleure	amie	changea	de	lycée
et	vint	dans	la	même	classe	que	moi,	je	sentis
que	je	commençais	à	ignorer	Dean.	Il	s’as-
seyait	tout	seul	à	midi,	triste	et	accablé,	pen-
dant	que	moi,	je	riais	avec	mes	amies	et	le
regardais	du	coin	de	l’oeil.	Comme	j'étais	sa
seule	amie,	cela	m’attristait.	Dean	s’absenta
pendant	une	semaine	et	je	commençais	à	me
faire	du	souci	pour	lui,	je	n’avais	aucun
moyen	de	le	contacter	et	cela	rajouta	à	mon
anxiété,	je	savais	qu’il	était	en	colère	contre
moi	et	cela	ne	me	rassurait	aucunement.

À	la	pause	déjeuner,	je	m'étais	assise	avec
mes	amies,	comme	d’habitude,	à	la	même
table.	Soudain,	les	lumières	s’éteignirent.	Au

Lycée	Louis	Pasteur,	on	s’était	habitués	à	ces
coupures	d’électricité	périodiques	mais	cette
fois,	je	sentis	comme	un	frisson	glacial	me
traverser,	je	ne	me	sentais	pas	rassurée	du
tout	et	je	respirais	à	grand	coups.	Je	sentis
une	présence	inhumaine,	une	voix	me	chu-
chota	à	l’oreille	“Est-ce	que	je	te	manque	?”,
je	reconnu	tout	de	suite	cette	voix	comme
une	mère	qui	reconnaîtrait	son	enfant	parmi
mille	autres,	c’était	Dean,	il	était	là.	La	lu-
mière	se	ralluma,	mes	amies	me	dévisagè-
rent	en	me	demandant	la	raison	de	mon
agitation	et	de	ma	perplexité.	En	me	retour-
nant	il	était	là,	assis	à	la	table	derrière	moi,	il
me	sourit	et	fit	signe	de	la	main,	je	vis

comme	une	noirceur	dans
ses	yeux,	il	était	vert
de	jalousie	et	la
vengeance	se	re-
flétait	dans	ses
prunelles	qui
autrefois	re-
flétaient	de
l’espoir	et
la	couleur
verte	de
l’herbe	au
printemps.
Il	était	pâle
et	menaçant
avec	des
dents	pointues
et	j’avais	l’im-

pression	qu’il	flot-
tait.

Je	demandai	a	mes	amies	si	elles	le	voyaient,
mais	elles	me	firent	toutes	“non”	de	la	tête. Je
devenais	probablement	folle.	Ma	meilleure
amie	me	demanda	ce	qui	se	passait	mais	je
n’osais	pas	lui	raconter	ce	qui	m’arrivait,	ce
que	je	voyais,	entendais,	sentais.	Le	lende-
main,	ma	meilleure	amie	s’était	absentée	et
ne	répondait	à	aucun	de	mes	coups	de	fil.
J'étais	dans	le	désarroi,	j’hallucinais	sans
arrêt	et	je	ne	pouvais	pas	m’endormir.	Ma
meilleure	amie	ayant	disparu,	Dean	se	rap-
procha	de	moi.	Dean	était	un	esprit	malé-
fique	et	j’étais	la	seule	personne	capable	de
le	voir.	

Dina	Bouchamaoui

Un lycée... fantastique...



La	journée	fut	fatigante,	éreintante.	J’at-
tendais	la	fin	des	cours	impatiemment		afin
de	rentrer	chez	moi	et	me	reposer.	Enfin	18h.
La	sonnerie	retentit	et	les	élèves	quittèrent
le	bâtiment	en	un	claquement	de	doigts.
Nous	étions	tous	dehors	à	présent.	Devant
nous	se	trouvait	les	rails	d’un	métro.		Ma
mère	n’était	bizarrement	pas	là	et		je	l’appe-
lai	pour	lui	demander	ou	elle	était.		“En	route
!”		me	dit-elle	pour	me	rasséréner.

Mais	ce	fut	fort	étrange	puisque	c’était	la	pre-
mière	fois	qu’elle	était	en	retard.	Je	m’assis
par	terre,	dans	le	froid	glacial,	les	genoux
collés	a	ma	poitrine,	les	mains	dans	les
poches.	Petit	à	petit,	les	élèves	rentrèrent	un
par	un	et	je	me	sentais	de	plus	en	plus	seul.
Mais	je	n’étais	pas	inquiet,	au	contraire,
j’avais	sommeil	et	mes	paupières	devinrent
de	plus	en	plus	lourdes.	Une	demi	heure
s’écoula,	nous	n’étions	plus		que	3	à	présent.
Moi,	Julie	et	Max.	A	cette	période,	la	nuit	tom-
bait	a	19h	environ.	Le	métro	passa	une	fois,
puis	une	seconde	fois,		puis	trois..	J’étais	seul
maintenant.	Je	n’avais	pourtant	pas	remar-
qué	leur	départ.	C’était	comme	s’ils	avaient
disparus.	Je	commençai	a	grelotter,	j’attrapai
alors	mon	téléphone	et	composai	le	numéro
de	ma	mère.		«	Allo	!	Allo	!	Alloooooooooo	!	«
répéta-t-elle.		Le	réseau	fut	coupé.	Je	n’enten-
dais	plus	qu’un	étrange	sifflement	agaçant
alors	je	raccrochai.	

Un	brouillard	épais	tomba	sur	la	place.	La
ruelle	était	vide,	sombre,	obscure.	Un	silence
de	mort	régnait.	Un	autre	métro	approchait	à
présent	émettant	un	bruit	sourd	mais	loin	.
J’avais	mal	partout,	le	sommeil	me	gagnait
petit	a	petit.Pourtant		j’essayai	de	rester
éveillé	et	leva	le	tête	en	face	de	moi.		Tout	a
coup,	je	crus	voir,	de	l’autre	côté	des	rails	du
métro,		flottant	dans	les	airs,	une	silhouette
fort	étrange	qui	se	distinguait	de	plus	en
plus.		Je	plissai	les	yeux.	C’était	peut	-être	le
brouillard.	Mais	non,	celui	–ci	se	dissipa	cu-
rieusement	autour	de	cette	créature	bril-
lante.	“Que	m’arrive	t-il	?	Suis-je		en	train	de
perdre	la	tête	ou	n’est	ce	que	la	fatigue		?”	

La	silhouette	représentait		une	femme	d’une
beauté	incroyable,	elle	avait	les	cheveux

longs,	blonds,	les	yeux	d’un	bleu	azur	et	por-
tait	une	magnifique	robe	blanche.	C’était	la
plus	belle	femme	que	j’ai	jamais	vue.	Encore
plus	belle	que	celles	qu’on	voyait	dans	les
magazines	de	mode.	Elle	planait	dans	l’air	en
me	fixant,	faisant	flotter	ses	cheveux	et	sa

robe	en	soie.	“Viens	!”		dit-elle	d’une	voie
lente	et	angélique.	Je	ne	me	fis	pas	prier.	Il
n’y	avait	que	les	rails	du	métro	qui	nous	sé-
paraient.	J’avançai		comme	si	j’était	guidé	par
une	force	invisible	et	surnaturelle.	Un	bruit
qui	semblait	gêner	cet	instant	magique	se
rapprochait	de	plus	en	plus	de	moi.	Plus	que
quelques	mètres	me	séparaient	du	bel	ange
quand	soudain	quelqu’un	m’attrapa	violem-
ment		par	la	main	et	m’attira	vers	lui.	

“Arthur	??	Qu’est	ce	que	tu	fais	?		Tu	es	fou	?
Tu	as	failli	être	percuté	par	ce	métro.	Tu	ne
te	rends	donc	pas	compte	?	Tu	n’as	plus	neuf
ans	maintenant,	allez	monte	dans	la	voiture
on	en	reparlera	a	la	maison.”

Je	ne	dis	pas	un	mot,	je	ne	comprenais	plus
rien,	le	métro	passa,	l’ange	disparut.		Etait	ce
réel	ou	imaginaire	?	Telle	est	la	question	!

Lilia	Kanoun	et	Dorra	Farah

Un lycée... fantastique...



Vous	sentez	vous	agressés	par	les	plus
grands	?	(question	pour	les	6èmes)

Oui,	nous	nous	sentons	vraiment	agressés
par	les	plus	grands	que	nous.

Anonyme

Est-ce	que	le	travail	à	l’école	est	chargé	?

Oui	vraiment	nous	n’avons		pas	beaucoup	de
temps	libre.

Un	élève	de	4ème	voulant	garder	l’anonymat

Comment	trouvez	vous	le	corps	administra-
tif	?

Nous	trouvons	que	l’administration	a
une	bonne	influence
sur	nous.

OUESLATI	SADRI	ET	GARGOURI	SKANDER

Question:		trouvez-vous	les	livres	du	CDI	in-
téressants?		Si	oui	quel	est	votre	livre	pré-
féré	?

Nabila:	Oui	je les	trouve	très	intéressants
mon préféré	est	:	«La	bi-
blio- thécaire»

Salma	Fakfak	:	Mon
préféré	c’est	«Cen-
drillon	à	Hollywood»

Anonyme	:	Tout	au
contraire	je	ne	les
trouve	pas	captivants.

Ghada	Najjar:	Non	je	n'aime	pas
les	livres

Elaa	Hammami	:	mon	préféré	est
«La	princesse	barbue»

Hela	Kchouck :	je	préfére	les	magazines
comme	«Géo	ado».

Leith	Soughir	:	je	trouve	que	les	livres	du	CDI
sont	très	intéressants	;	ils	sont	variés	et	ils
ont	tous	des	dates	et	des	publications	diffé-
rentes,	mon	livre	préféré	est	«Hunger
Games»

Youssef		Ghariani	:	Je	pense	que	les	livres	du
CDI	sont	divers	et	intellectuels	à	la	fois.	Mon
livre	préféré	est	«Le	tour	du	monde	en	80
jours».

Mariem	Megguez: Je	trouve	les
livres	du	CDI	cultivants	mon
préféré	est	celui	de	de	l’auteur
Arthur	Rimbaud	j’en	ai	oublié
le	nom.	

Cyrine	Ammar	et	Sara
Khayati.

Envoyé spécial



Technologie
Le	défi	des	robots	!

Les	élèves	de	4eme	se	sont
investis	dans	la	réalisation
complète	de	leurs	robots	:
Photo	1	et	photo	2

• Réalisation	avec		le
matériel	du	lycée

• Commande		par	carte
ARDUINO

• Programmation	avec		le	lo-
giciel	ARDUBLOCK

Les	élèves	de	3eme	utilisent
de	leur	côté	les	robots
mindstorms		Photo	3	pour
s’initier	à	la	programma-
tion.

A	la	fin	du	projet	ils	pré-
senteront	leurs	travaux
sous	forme	d’un	défi		entre
les	deux	classes	!

Des projets plein la tête



COMMENT	TROUVER	SON	STYLE	VESTIMEN-
TAIRE	?

Cette	question	se	pose	tous	les	jours	pour	les
adolescents.	Nous	voulons	tous	soigner	notre
image	et	ne	pas	paraître	"ridicule"	tout	en
restant	nous-mêmes.	Pour	ça	voici	quelques
conseils:

PRESERVEZ	VOTRE	PERSONNALITE	:

La	première	erreur	à	ne	pas	faire	c'est	de	co-
pier	le	style	d'une	autre	personne.	Tout	le
monde	est	différent	donc	faire	du	copier/col-
ler	ne	servira	à	rien.	En	revanche,	vous	pou-
vez	vous	inspirer	et	ça	ne	sera	que	bénéfique
pour	vous.

RESPECTEZ	VOTRE	MORPHOLOGIE	:

Il	faut	tout	d'abord	prendre	en	compte	sa
morphologie	pour	bien	s'habiller.		Aucune
tenue	n'aura	l'air	jolie	si	elle	ne	vous	met	pas
en	valeur.	La	clef	du	succés	c'est	de	se	sentir
bien	en	portant	une	tenue.	PS:	le	naturel	est
de	mise.

CE	QUI	FAIT	LA	DIFFE-
RENCE	:

Les	marques	ZARA,	H&M
etc...	ont	pris	le	dessus.
Ces	magasins	sont	plus
accessibles.	Et	ce	qui	de-
vient	trop	facile	à	avoir,
perd	en	valeur.	Pour
"sortir	un	peu	du	lot”,	je
vous	conseille	de	mixer.
C'est	très	simple	;	il	faut
choisir	des	pièces
"fortes"	et	les	mixer	avec
des	pièces	basiques	qui
vous	correspondent.
Vous	serez	original(e)
tout	en	restant	dans	les
règles	de	l'art.

PETIT	+ :	Evitez	ce	qui	est
trop	extravagant...

S y r i n e 	
M e s t i r i

Tendances

Nous	voulons
tous	soigner
notre	image	et
ne	pas	paraître
"ridicule"...



C’était	la	première	fois
que	j’allais	à	l’aéroport	pour	voyager
(pas	pour	attendre	quelqu’un).	

J’étais	un	peu	tête	en	l’air,	car	je	ne	sa-
vais	quoi	faire.	

Je	suivais	ce	que	je	comprenais	des	or-
dres	des	adultes,	tout	en	regardant
partout,	un	peu	comme	un	petit	enfant
étourdi.

J’étais	très	heureux	quand	on	allait
monter	dans	l’avion,	mais	quelques
uns	de	mes	camarades	me	disaient
que	cela	faisait	très	peur,	troublant	ma
joie.	

J’ai
pris	ma	place

puis	je	suis	resté	à	me	re-
passer	une	question	dans	mon	esprit
sans	m’arrêter	:	«	Est-ce	que	ça	fait
vraiment	peur	?	»	

Quand	l’avion	s’est	mis	à	accélérer,
j’étais	excité	et	inquiet	en	même
temps.

Puis	l’avion	décolla,	me	prouvant	que
ces	camarades	m’avaient	menti,	juste
voulant	me	faire	peur.

En	gros,	j’ai	adoré	ce	moment	;	c’était
mon	préféré,	et	j’espère	que	j’en	vivrai
d’autres.

Hedi	Nemer

Les Voyages forment la jeunesse



Bonjour,	je	suis	Selima	Khessairi	et
je	vais	vous	raconter	l’un	de	mes	sou-
venirs	aux	Pays	de	la	Loire.

La	Loire	est	un	pays	très	joli.	On	est
allé	à	Orléans	ensuite	à	Poitier.

Mon	plus	beau	souvenir	à	Poitier	c’estt
le	Futuroscope.	Le	Futuroscope	est	un
parc	d’attraction	qui	nous	permet	de

connaître	le	futur	et	de	voyager	dans
le	temps	dans	le	but	de	nous	sensibili-
ser	pour	nettoyer	la	planète	et	de	tout
faire	en	jouant	même	si	on	n’a	pas
envie.	On	dit	toujours	que	travailler	et
jouer	font	deux	mais	au	contraire	tra-
vailler	en	jouant	c’est	la	meilleure
façon	de	ne	pas	s’ennuyer	.

Ce	parc	est	très	intéressant,	très	amu-
sant	et	extraordinaire	.

Il	y	a	des	jeux	de	toutes	sortes	comme
par	exemple		des	cinémas	4D,	des
voyages	dans	le	temps	et	de	plus	cela

permet	d’avoir	des	points	d’avance
dans	nos	cours	et	dans	toutes	les	ma-
tières	(surtout	en	SVT).	

Non	seulement	cela	nous	fait	avancer
au	collège	mais	en	même	temps	on
peut	aider	des	associations	qui	sont
chargées	de	gagner	de	l’argent	pour
les	malades	et	les	aveugles.	

On	peut	les	aider	en	ressentant	ce
qu’ils	éprouvent	même	s’	ils	ne	sont
pas	capables	de	découvrir	ce	qui	les
entoure.	

NB	:	Ce	parc	est	reconnu
par	les lapins	crétins.	

Les Voyages forment la jeunesse



Un	voyage	fantastique,	des	souvenirs	ma-
giques,	des	souvenirs	uniques:	voilà	avec
quoi	je	rentre	à	Tunis	pour	retrouver	ma	pe-
tite	vie	ordinaire.	

J'avoue	avoir	eu	du	mal	à	choisir	mon	meil-
leur	souvenir.	Je	penche	finalement	moi	aussi
pour	le	Futuroscope,	le	mercredi.	Ce	n'est
pas	uniquement	à	cause	des	attractions
même	si	je	ne	nie	pas	qu'elles	aient	eu	un
rôle	dans	mon	choix	mais	aussi	le	fait	d'ap-
prendre	en	nous	amusant.	On	y	apprend

beaucoup	sur	les	animaux	marins,	l'espace,
la	pollution	mais	aussi	sur	le	futur,	la
science-fiction,	l'histoire	réinventée	par	les
Lapins	Crétins,	le	corps	humain	etc…	Ce	qui
nous	permet	d'apprendre	en	nous	amusant	:
ce		qui	est	de	plus	en	plus	difficile	de	nos
jours.	De	toute	façon	chacun	ses	choix,	tout	le
voyage	a	été	instructif	et	a	contribué	à	l'auto-
nomie	de	tous.	Je	suis	heureuse	de	ne	pas
avoir	manqué	ça.

Selima	Bouaziz

Un des beaux monument que nous avons visités

Les Voyages forment la jeunesse



Ce	Journal	prend	fin. Il
aura	demandé	un	long	et
patient	investissement	de
nombreux	élèves	du	col-
lège	et	du	lycée,	qui	ont	dé-
couvert	cette	année	la
plupart	des	facettes	du
journalisme	:	enquêtes,
mise	en	page,	correction,
secrétariat	de	rédaction.

N’oubliez	pas	que	le	site
de	la	Fondation met	ré-
gulièrement	en	ligne
toutes	les	informations
relatives	au	collège	et	au
lycée,	dont	les	sorties,	les
visites	et	conférences,
etc.

Nous	vous	remercions	de
votre	lecture	et	vous	pro-
posons	pour	finir,	un	peu
d’humour,	de	sagesse et	de
beauté...

Et pour finir...


